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IDiTORIAL
Au moment où o::rents et enfants soupirent tt?prèstî vacances, camps ,',t

voyiges en famiJ.le, voici un n' du Journal des Mi]le cons?cré exclusivement rux

voyeges.".scchires à Saint-Louis" Car on voyrqe beaucoup à Saint-Louis"
Un tel n'spécial est-ii justifi6 ? Lirs voyrges scol,iresr crest unc

activité prrni dlr.utres, qui nr concirnû que ctrtains, peut qe prs plair: à tous,
,:t dont -i,rrc6m,.nt,- cn ne voit ricn à Srint-Lr.,uis rriôme. A côté dc-.;s voyrtits,
il y':, clir cxemple, divers crrnps dl v,cincls: M[J, crmps du préfet, des scouts,
dcs lcuvctc,'ux.,.," l1 y a Ies excursicns, ort tcl treek-end avec 1r: titulaire"""

t'4::s 1rs voyege,sr c'est un,: rctivité qui cctti .nnéc aura quand même con-
cc,rn6 2C0 61t\ves cnviron, d.,ux ccnts É1elv,-.s qui sorrt prrtis vrrs 1a Suissil, vcrs
P;ris, vers Londri,s, vers R0mr. ct "utrcs licux dc leit:ii,i" Coll fait aussi
queiqut-.s prcfcsscurs tràs s6ricusr,rlrr:nt flrobiLisés r.rondrnt et avant, beaucoup dc

frriilies cot'rcr)rnées .rf 1'rctivcm;n't ,:t buCq6t"ircrrent, c,..1. f"it be rucoup drhori-
,rcns diicouv,-r^ts ,:t bclucoup dr souvonirs"

It ]i. S v0y;lqrrs, creSt rUssi un r.rOrnrlnt ::t Uni pctite rVenture qui SOnt

un;spoir, uri licrizon flç pâ1,,s p0ur p!"r.)squg ttius lls 61âvcs: itqu:nd on sûr-, cn

Sixièr,,,rrin.iru"."qu?nd 0n sùr,,l,n Troisir\mc, c.n Slcondc"""rn rhêto !rr

C,, ,r" splci:1 ,'iclira à nricux conn:ître et comprendre ccs voyrqrs,
pLut-âtrr à flirc LLr point à i'ur sujct, -pour 1r:s;im6iiorer à lîavenir^, ou l,:s
rerncttr,: r,n quustion l

',rous p0urrr,:z 1i re deux sortqs Ce text.cs :

- qucl.ques n,,:t:s inspirôi:s à di,s 61èvcs prr Ies vcy.r;65 de cr;tte rnnée;

-rlir itlr: s intervier,ts de difi6rrnti:s pürsonncs concern6es par les v0y:qes
scolrires: M. 1r. dircctcur, prci'l.ss::urs resporrsabir;s de 11un ou L1:rutrir
v0y7'1,t, prrrnts, ôlèvcs qui ont css:yâ Lrn cl1SSe de dressrrr un bil:n
drun tor:t r6cent voyaoc" l,jous i,vons donnÉ 1t: p:rr0le à quclques-uns;
nous aLrrions pu (ou dû?) lr donn,lr à Css diz',ines"""

Tout ctir fait un n":ssez austôrr. ( pcu d,r Ccssins, car les rrtistcs ont
trop dc trivril pour Irinst:nt), m.:is pcut-êtr,:,intôressant quand mênre, ct utili
à beaucoup"

Autrc qrrestion : cette forrnule de N' spécirl sur un thème est-clle int6-
rcssante ? Ii poursuivrc ? Sur qu,:ls thèmcs ?

Commo 0réyu, un dcrnier n" p.rzîtrr ci,:ttr "nnôc, avtc 1e p-lm,rès".,.
tt vivent 1es vacances",," Pour" 1; JIr4, Michel l,/ruthy

?
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Le point de vue de

M, Ie directeur
- Monsi'eur Ie Directeurr-c,.e9!- soug v-ot1e impulsôon, sans doute, que lron sfest

s'est mis à CT à saint-Louii ?

- Oui sans doute, jrai contribué à ce qu'on voyage de façon régulière".
11 y a J0 ans iI y eut un voyage en Grèce (nn6to).

En 1955, quand je suis devenu professcur, i1 nry avait plus de

voyages" En )8, on a alors reconmencéravcc ie préfet actuel, des

voyages à vé10, jusquren Allemagne puis dans les Ardennes "
Mais lc trafic êtant toujours plus grand, ces voynges furent abandonnés"

11 y eut ..Iors quelques voyages : Autrichc, Lourdes. Jr6tais toujours
de Ia partie mais ces voyages ntétaient pas régu1icrs.
tn 65 ffrelnü ilstaur6s les voyages r6guliers à Rome pour les Rh6tos"
ln ?0, le voyage à Londres, t

En 70, le voyage à Paris 6tait à nouveau organisée

Pourquoi cettc oromotion des vovaors?
erËn-k.*r.Ei5<ÈIæ.É4-,iÂ&. _.

Personnellement jrai toujüurs beaucoup voyag6 et jrai voulu fairc
partager ce plaisir par 1es 6lèves" II est très int8.essent de

confronter 2 manières de penser, z civilisations diff6rentes, ainsir que

de red6couvrir ses connaissances, tn fin de Rhéto, le voyage est
un couronnement qui permet aux sortants de voir enfin des tas de choses
dont on leur avait parlé au cours de 1aurs 6 annn6es"

Ils revoôent le berceau de notre civilisation Ainsi, le forum
où est prise le décision, il y a 2 000 ans, de faire de la Gaule un

pays Iatin"
Ce voyage permet de -.rrcourir 2 000 ans dlhistoire, de ttAntiquitâ
au Moyen Aqe (A§is g) , pûis 1a Renaissance (norence, Venise),
de voir enfin Rome sur un plan diff6rent : le plan spirituel"
car nous avons été marqués par les Latins et aussi par re christianisme"
Il est aussi très important, alors quron va se quitter, de se connaî-
tre eutrement et de sc d6couvrir des amis en dehors du cadre scolairc,



p0ur r3
atttis sur qui lron compter plus tard"

- Les buts sont-ils atteints '
Jamais complètemcnt! Le voyage est trop couat (1J jours) . par exemple

Romc: on srattarde peutêtrc trop aux pierres au lieu de rencontrer des
hp--ri-" Mais un voyage est unc p.remière approche, qui donne à certains
lc d6sir des voyages de ce genre" Des anciens Rhétos ont pùIoté leurs

. parents dans un voyage ultérieur !

- C:,s voyagcs vous posent-ils dcs problèmes cn tant que dir.ctcur d'6coi e ?

Ii y r pcu de difficultês"
Point dc vuc financi,:r : pour cLrrt?ines famillr:s, ctest lourd.
Li, problème peut ôtre r6solu si Iron in a parté à la direction"
I1 y a aussi la crrinte d. acciCnts ; corrlrnc lcs parents, je ne suis tranquii-
Ic quc quand tout 1e mondc est rentr6"
Les voyages sont rêalisablcs dens la m;sure où les profs voulent bien
quittcr leur familie et consacror unc partic de lcur conqé, à voir ou

à revoir quelque chose dc connu" Jusqu'à pr6scnt, iI nry a eu aucunü diffi-
cult6 à cct ôgard mais il pcrurrrit en survenir plus tard"

4

- !,i 9ltf .9y ..v_o.y:g!. pÿ'li faire problènc" Pourquoi, par exemple, Ie voyage
à"-p#Ë';ü;ît-ii- îiôu-priîdilii i'cntïi!î;î6"*ïffir,isé-lïï;"e,i"ïffi:-'-- -
dîj"l_Ës ï ü::-"4l iX rc 

-T-Lï-rlffi 
t ô Tô; ;-:piâüo î I oÉ#i; ;T"T,î-ruyl ç;;;"-- 

*
*-"*i"': ----iyli"-";'---*'-" '..,"...,'-,,,,..,-,",..,,.,,,.,'",,".:-,,,,,.,.
scoIalrfs 0'etuoc"""

11 6tait possiblu dc procédcr ainsi jadisr lorsque ie titulaire dc la
classc rvait les ?11 des cours dans Ia même classe" Maintenant, Ies profs
donnent cours dans de nombreuscs classcs, dtoù perturbation trop grande
dans la vie drensemble

- Bestcz-vous partisan des vo s scolai r.:s ur lcs ann6cs futures ?

0rlI1i irIIlûn sre """4 un n que 0n cn sagere tun
voyag,-: paral1è1e pour ios p2;..n1. en Italie, pilot6s par moirnâme I

L,rs r6scrves pcuvent venir du côt6 financier" |vlais 1es parcnts connaissent
1cs voyages drpuis la 6èmr: et peuvcnt prévoir un budget qui sréchelonne sur
6 ans. 11 n'y a pas de commune tnesure entre ltonrichissemnt et le coût
dcs voyagcs" propos recueillis par Jean-Marie Cheffert J sc A
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Ro,ne, ?*7 u et /t

Notre s6jour à Rome commença par une v6ritabic course en taxis vers nos

appartements, situ6s dans un cadre ravissant"."mais tout juste face à 1a prison,
ce qui obligea lcs deux guides-demoiselies (Dehousse et Possemiers) à changer de

chambre"

Le lendemain matin, visite de Saint-Picrrc dont Itaspect grendiose et les
belles mosaTques 6mervei1lèrent Il plupart" L?après+nidi, visite de Rome en autocar"

Le journ6e le plus épuisante fut celle du voyaEe en c?r vers pomp6i , mais

1es ruines de cette cité valaient bien les treize heures d'autocar : 1à, ch..cun

revivait." "I 
I histoire drAstérix"

Le lendemain de ce jour m6morable, ctest un peu fourbus que nous sommes all6s
à ltaudience papale" Li.'rsque Sa sainteté cite le nom de notre groupe, une accl:r-
mation gôn6ra1e 6clata dans cette salle grandiose"

Les autres visites romaines les plus appr6ci6es furent ceiles du Musée du

Vatican, où certains se trouvent encore, nrayrnt pas trouv6 Irissue, et enfin le
parcours à travers le FOrum. A ce moment, deux groupes ôtrient formés, dont celui-
minoritaire- de Monsieur Abei, qui mit un temps fou pour accomplir une visite à

peine détai116e"""qui finissait par le Colis6e : ce fut un vôritable cirque !

Les quelques heures libres qui nous rcstaient à Rome 6teient les bienvenues"

Les uns d6gustaient une grappa bien corsée à 1z terrasse dtun café, drautres pr6-
f6raient lrombrc cles jardins de 1a viila Borghese"

Quant aux soir6es romaines, eiles furent pour la plupart très agr6ables"
La Fontaine de Trevi était un iieu de grand rendez-vous, et tous les groupcs
dt6tudiants sty retrouv..ient pour chanter, encourag6s par Ie Chainti" Ces soirées
permirent dreilleurs draqr6ables retrouvailies" 

Christian petit I L ,,
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ASSISI

Assise, séjour de celme et droubli. Loin 1'écoeurante, I?immense,

Ia bruyante Roma" QuelLe ne fut pas Ir joie profonde de beaucoup dtêtre

pris dans llambiance intemporelle, diff6rente, de ce coin de pass6 réfu-

gi6 sur son rocher ! tt lc christianisme inscrit en chaque pierre de

chaque 69Iise" Beaut6 chaste des fresques" La rnoindre des maisons môri-

te un regard " Ouand pourrons-nous encore suivre Ie serpente des ruclles,

et respirer la montagne et la pleine unies en ce Licu priviiégi6 ?

D'u.n côté, c?6t,tit 1r vie courante 6tendue à lrhorizon indécis, et

de 1ÿautre Ia pure vie profcndc intacte avcc les élôments" Mais le moment

fort qui reste inscrit au. livre de l'âme,, ctest la marche vers 1e saint

monastère de [rançois dtAssise,, qui v6cut sa foi dans ce meux dtrltitude

et de nature brute et sublime"

Assise, un songe de paix, pass6 trop vite entre drautrcs songes"

RaymondBalau ISB
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Le point de vue

des parents
Monsieur et Madame Fisette, parents de Marc (l L) ut
Denis (4 L) ont répondu aux questions du J" M.

0 ue sti on, ry . 
y9r g.g 

""lnr1gg,yp" 3 :,1il}:lgli;.: :":v9 
r. 

1 
6 j,o ui sse z -

ye.ï: 
e ee "ye t-enlxi-Ï ii.iil-{iri{*":-i i:# "q,"i t

qJ",, Ïrsi,§.,"viJsls§:. _ei"lte l I " I*i :iilg :l_ " i : "l"l*t :
-R6ponse : Oui, bien sûr ! Nous y voyons des avanti:ges certains :

t) solution économüque"""

2)I1 leur reste un souvcnir merveilleux : un voyage avec des copains.""
3) on pense bien que les endroits visitôs sont prrticulièrement choisis, et

pens6s, et les visites guid6es par 1es organisetcurs -mieux certainement
que par la plupart des parents -nous en Itoccurence !

Q - Pensez-vous uc certains rents ont d'autres avis
ie re ? Ouels avis ?

- Certains parents -""""üi'hr 
ffiïd"îffirciers de faire ces voyages en

frmille, et ne voÊrent pas la nécessit6 pour 1récole cie lcs organiser"
Par contre, bien que reletivement bon march6, Ies voyages de. 1 6co1e peuvent
ôtre on6reux pour des familles ayant plusieurs fils à inscrire successivement"

- 0utre ce que je viens iiïîÀdi(üci, j'rimôiâi§-quiit en revienne.".avec lrensie
dly retourncr"""avec b nous, si tout va bien ! Jtai le temps 1ong raprèsrt

Paris !

o
U

Q - 0uepensez-vous gue doivent être ces voyîges : voy?qes

ili t,;;ï; ",' 
Ëôô; d' ât'üî e ô-, 

-îô 
ÿài'ës' i ôi'6âiiï ; ;' ôii' . n. 0r.. :

- Le premier but devrait être dlapprendre à voyager intelligemment, crest-à-dire
quril faudrait trouver une moyenne entre le voyage b6bète et 1e voyage cassc-
pieds où lton court drun musêe à une cathédrale sans prendre Ie temps de re-
garder"""les gens !

0 - vq-l[î [.le y: ,.i*i:,r t"r.i::.g,s:_l-pfus]:.s"::p.ÉH"y9"yt
quril tirera de son voyage ?
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0 - v q:" g Lï *:" -'"ÎIt"q:"g 
gtl-;il 

":" "{g "n t !i p-,1 
9 1 .t ql u si-e q r s

!"p-:-ysy:ss":*"p-i:r::Ë-ili-^Ëi[jiip-Fi-î--*'*^**"***
- Oui, à tous si possible !

0 - Ouels conseils ou cIs souhaits formuleriez-vous
pour Ies organisateurs de voylges

- tliminer le plus possible tes"Câî§ris''ôr;côïii'Ë'iil"-iiËiînôi"cË§-§ôints de ratliement
faciles, ru c:s où leon est 69:rô" veiller à ce que les 6lèves soient toujours
par petits groupcs, ?vec un respons."ble"

0ans 1a mesure du possible, 6quitibrer lr"rgent de poche cntre les éIèves, pour

ôviter les d6c;1rges"

Q - Souhriteriez-vous que S"int-Louis propose :,ux é1èves,
es v:clnces, un 3u e que

voyeges ? Pr r cxcmpJ.c"""

- Oui, des "ctivit6s sportives, des p rome n: des crg?n1se0s dans 1e Namurois, ave;c

un but rêcrôrtif (piscine, p. irx), et vers Rochefort, Ciney, Andenne, Spontin,
par exemp1e"""

0 - Y a-t-i1 drautres points aurquelsvous pensez ?

- I] me scmble quril faudrriit pr6parer les vcyages au cours"pour que 1es é1èves
sachent déjà quolques anecdotes, au moins, sur ce quiils vont visiter"
l.his sans doute cela se frit-il !

LT JOURNAL DTS MILLE

- Pour toutes correspondances reletives aux articles publiés
à ou aux proch-"ins num6ros, stzdrcsser à I'4M" Rogier, Tilquin

Vlauthy, ou à Jean-Marie Cheffert, J Sc A"

- Le sixième et dernier n' de cette année, qui contiendra le
PaImarès ?51?6, présentera différentes informations et 6chos,
par exemple sur 1a fancy-fair"

5
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[4'l Storms, Ihienpont et V,n Peteghem, titul:ircs

R.

ir'q"ri;,
- des classes de Sixième Primrire, ont r6pondu aux
à

questicns du J"M"

i0 - Chque hiver, Ius Si*ièmes stembarquent ?vec vous pour }cs

! rtClasses de neiqer?" Depuis qrrrnd ? Et ce voyage est-il oblign-
! toi.. ? Tous partent-ils ?

Le. premier s6jour eut iieu on février I9?4" Oui, cÿest obligatoire, sauf
motifs sérieux, tels que maladio, ou raison familialc bien pr6cise" L:
grosse majorité est du voyaqe: en 1976, ii y eut 4 zbsents sur 91 6lèves"

; Q- Lors de ce voy"ge, quels sont les rôies des divers r6ducateursil:

! instituteurs, pr6fet, 5lrqiaires, moniteurs sportifs, etc ?

R- Chacun a un rô}e bien dêfini" Lc titulrire ,rst respons,ble de sr cl:sse
surtout drns 1e dpm:ine p6dagogique" Ivi le pr6fet, en tlnt qutaumônier

sroccupe de I: s"qnté mor"le dcs pirticip,nf5, depuis les enfrnts jus-
qutrux titul:rires srns oublier lcs nonitrices" CeIles-ci se ch.lrgent des

activit6s r6cré:tives et,rident 1c,s tituLrires dans les surveill:nees.
Quant rux 1eçons de ski, ellcs sont rssurôes uniquement par des monitr:urs
suisses diptômés de l'école de ski .rlpin"
Le tout sef feit sous 1, responsrbilit6 d'une équipr d'animation"

1 A -Et 1es élèves, pensent-ils à ce voy:ge longtemps à 1'avance?

i Comment I'envisrgent-i1s?
R - Une préprration lointzine consiste à réunir de 1,r documsntation 0ul servr-

r; lu cqhier de classes de neige, une quinz:ine de jours evant 1e dép-rrt"
Ce qui ne les empôche pas de rêver de longs mois"
Pour eux ciest avant tout une expérience de vie cn qroupe, cela loin du

regard des prrents, mais il va de soi que ltattrait touristique pour Ia
Suiss est pour une grande part d:ns 1'engouement des enfants pour ce

v0y1 gc"

I Q - L'Institut 'idc-t-ii familles et enfants à assumer lcs
I frcis qurentriîn: cc vt.ry.:ge ?
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Iii

Par un système'de paiemcnts 6chelonriês sur deux:ns, on facilite Ia partici-
pation de tous" Il est bicn entendu que 1es p"rents qui 6prouveraient de

rôcIles difficultés financières sereient ridês par i'Institut"

0- tn somme, les ttclasses dr neiqerr, cr-est vrai,ment un des

cirands mornents de la sixième ? Pourquoi ?

Est-ce un moment instructif, formatif, ou simplement r6-
cr6atif? (Ce qui nrest prs inutile non ptusl)

R- Le f,it de quitter lllnstitut evec s? cl"sse (ct cclr prndrnt Irann6e scolaire)
pendant deux semrines, et drlpprendre à rnieux se conn:ître et srepprécier dans

une ambiinc.'d6tendu,;, frit de cr.s clesses dl neige un sommet pour ces enfants
qui vont quitter 1'ôcclc primrire"

11 y a encore le feit d1:pprr:ndrc à observcr, à rdmirer, à stémerveilàer,
le fait de dcvcir accordu"r son caractère avcc celui dcs autrus, de dôcouvrir
d:s compagnons ,;t cnmp:ignqs dtautres écoles, dtipprendre à rendre service"""

| 0 - D rnn6e cn rnnéi, ,rrive-t-il Çue lrorg"ni5"tion et
I i,.rs résultrts clu séjour srarn6iicrc:nt ?

'Lÿr:xpéricnci::t surtout lr connaissance clc ltendroit permettcnt une noilleure
organisrtion et unc cxploitation plus rationnel]i, des thàrnes propos6s" ce qui
:inêne un meilleur équilibrc entre les momcnts dr trrvail et de cl6tente, tou-
jours clzns un souci ôiucatif"

1 0 - Le séjour cn Suisse ^-t-il prrfoià , pendant le reste
I oe 1?nnn6e, drheurtuses cons6cur,nces p6§rgogiques ?

R- Oui, surtout parcr: quril permct une mei]leurr: connirissancs du caractère des
enfants" c.; qui permet un jucumcnt plus cxzct i't un* neillcure compréhension"
ceest celr 1e plus siqnilicatif" [n outre, lcs rllations entre tous sont plus
f':ciIcs" Et encore : :ru pcint de vue géographiquo ct scientifique, Ia connlis-
srnce dfun rutre pays permct des comparaiscns.."

I

t

R
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Le point de vue de M /,bet.

12

Au sujet du voyage des rhétos à Rome, crest M"Louis

Abel, titulaire drune Rh6to., et rccomp::gnateur fréquent
des élèves à Rome" oue deux Poàtes ont intcrroo6"

( 
"r: 

P.l.', oaâ; . À . ,'14 o-*i ,A a 4 S
Pourquoi choisir Rome, cpmme objectif du voyrge dc Rhêto ?
-51i";n-p]îôë ôiï;il îî5-ôô-âdôcËï#ëïffi ;-tîüEîfti, ôô üc ne s

eux que ce n'est possible ailleurs : ainsi, on découvre

Ir[mpire rom.in des Césars à Rome mêrne, on dâcouvre Byzance

Ravenne, on d6couvre le XVI ème à Venise.""

llc tq E
0-l

-R-LevoyageàRome
de lrhistoire mi

1e Rêpublique et
quand on passe à

Q - Mais en somtler gy--e"t-:-:I"fç"_9yï""*q,"y"qX.9-9",,-ll:â§gl ?

R - Le voyase a un bîîîiiîïüË"iî"âü;iî'süiü'üÜ-Ëü;îôii-it"âlt",l'o possibilités
de rencontres tclles que nren permet p:s la vie ordineire, en classe, entre

élèvcs ct professeurs"

En voyage, on va vivre I0 jours ensemble, avec la possibilit6 de d6-

couvrir les richesses et 1es possibilit6s de chacun, et ltltmosphère en

est berucoup changée"

Q- En quoi peut-on vreiment dire que ce voy?ge couronne en

bËâüTâ-TËë* ii,Ëïîif î:î-'
R - Lc voyage permet un trs de d6couvertes, et celi se sent en de petits d6-

tails: -atmosphère un peu euphorique au rctour;
-facilités d'6changes et de dialogues;

-nombre de garçons qui à cette occasion preonent des responsabilit6s
(ex. 1. qestion de la rrcagnottetr du voyagei)

- en somme, le voyage est ia créetion de chrcun"

Je suis souvent frapp6 prr ceci : alors qu'au départ rien ne semblrit 1es y

pousser, progrcssivement, Itappétit de nouveautés pousse les 6lèves à vouloir
découvrir toujours davantaure"

0 - [inalement, que peut-on en retirer. de ce voyaqe ?

R- [)cs tas de choses"""

Par excmple, parfois, une ccrtaine découverte nouvelle de lrEglise, à tra-
vers par exemple 11:iudience pontificale"
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- une certaine joie dravoi.r v6cu ensemble, et dravoir fait des rencontres
plus en profondeur;

- un certain goût de vivre, qui dure un certain ternps;

- Ia d6couverte, au delà des livres, dans'la réalit6, drun tas ds choses

qui ont ôtô apprises de façon théoriquc auparavant; 1'r découverte enri-
chissante dlune certaine vie pass6e.

0 - Une prôparltion de ce voyage est-elle n6cessaire ?

R - 0ui, car -selon les mots de M le directeur - on voit bien une chose qurnd

on Lta vue deux fois"
[n outre, le f,it de sîêtre prépzr6 donne la possibilité de plus de libert6,
sur pIrce, et pcrmet,ussi de tenir compted davantage du groupe" Cela per-
met enfin de faire plus de découvertes 6. frçon personnelle"

Q - Une dernière question, ll"Abul : Rome, pour vous,

crest ?

R - Un endroit où j'ai envie de retourner, et unc atmosphère que jrai envie de

rctrouver.""
Mais je suis mari6, et père de cinq enfants i
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Inrages (fort partiellesl) dÿun voyage en AngIeterre"""

DIPART" 
" "

Oimenche, 11 lvril: 6h"45', tout Ie monde 6tait dans Ie train rtNamur-

0stenderT" Vers 10h" nous prenions la mall.e et traversicns 1: Manche"

Arrivés à Victorir à 1?h", nous partions en métrr, pour Astor College :

cet hôtel nous étonni par 1,r coquetterie de ses chambres; sa tailie
nous impressionn-, ce1le dc 1z gômnte aussi drailleurs"
Lr journâc du lundi, -:près une visite dr: nationaL Gellery, où beau-

couD furent ômerveit16s"""prr llrttcntion que quelques ,:utres portaient
r:ux toiles - se termina par un shoppino" Beaucoup profitèrent de

1a b::isse de 1a livre i't dÿautrcs furi;nt traihantésîrpar Picadilly Circus"

stJouR... Alain Lrurent 2 sc B

liotre cher (mais non rtqrett6) lrilonsieur hl6ron, su donnait toutes les
peinr:s du monde à rassembler ch:que matin dcvant le collège tous les
inscrits à cettr: audecieuse cdyssée" Ceci fait (du moins le croyait-il)
nous pertions à la recher"che de, monuments typiques" Ceest ainsi que nous

pouvions par 1e suite nous vantr:r drrvcir d6ambulé dans 0xford, dtrvoir
visitéÎ?le Britisch Musi.um, drlvoir Conné 1a main à Sir lJinston Churchill,
chez M..ldame Tussaud,dtrvoir grimpé J1'marches - CUF - et anfin dravoir
pris une douzrine de fois ie métro" Inutile de signaler qur: tput ce beau

pôripIe ne srerst pas f;,it sans m:il"""Mris ii est vrai quo Ilon ne peut

rien opposer au ton péremptoire de lerttnglishm,:nri"

Aorès trois jours de marche et de vie tr6pidante, harassés, nous nous

d6cidons à plier §agage et à retourner vers notrr: douce Belqique" HTLAS

RET,UR Luc Nefontaine 2 L M

A 13h"1, le train to Dover nous nmmenait. Arriv6s ru port, nous vîmes

unc espèce de c:isse à savon qui devait csseyer de nous fairc traverser

(n n ( rDrrE
PUBS
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le thannel. Une travers6e qui restera sans doute giàv6c dairs Ia mémoire

de beaucoup de gens" (Heinl messieurs les Profs"".)
Crest finalement vers minuit que le train from 0stende arrivl en qare de

llamur" Ccrtains retrouvèrent leurs parents, dtautres se dirigèrent vers
1a way out (pour garder I'habitude) en discutant toujours du séjour
qui restera pour beaucoup un agréable souv"nir"

C,,*CLUSI,,, ? Jean Pierre Dusart et Vincent G[erts

Le voyage à Londres during les vacrnccs de pâques ? 2 sc A et B

Chlcun y a trouvé amplr.. complaisance vu 1a diverrsit6 et lrabondance
des monuments ct sites visités mais tous cxprimrient surtout Leur joie
lors destrquarticrs librssrÿet sc livraiont à lcur passc-temps favori (Hunr)"

J!ai fortcmnt appr6ci6 ce voyago cat il a renforcô liamitié des classcs
et a permis à chaque êlève de se d6voiler en dchors du cadre scolaire"
Assur6ment, ctcst un voyage à n,j pas nranqucr" 

Bruno Roy Z sc B
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Le pointdevuede M,Capelte
I - ^ _ Lr:s Secondes vont à Londres avec tuill"W6ron et Capelle.
LOtU) Âe-f trest celui-ci quc J44 Chcffert a interrogé pour le JM"

0 - u""Ç"ep:llg.,*, 9ç *inn*.3;IH. .i.q.,.s,rs,rist*Jevr,s.e"- i,.Lp"nHr-'-:*?
R- Dc 1970, suiti à'''üriô ôffiffi-d;r-6îdffiï; Seconde L,rtin-Sciencer'"iu'-îîApo-

que" La rnise sur pied de ce voyaoe fut laborieuse (loqement i) et rapide,
,rt on :v:it peu rét}6chi rux cbjcctifs"
Cottc fois-tà je suis parti cinq jours à ltavance, et les étèves sont arri-
vôs cnsuite, rvec lrabbé Rifon"
Ltannéc suiventer une réflcxion pr6paratoirr av'.:it 6t6 possi"hie"

Q - Et qucls objcctiis avez-vous donn6 aux voyages ?

R - L?objr,ctif princiorl t ^tr;it qut:
-"fi"êiê

ve v01c comment il se débrouiIIe en

ilnqlais" Car en Ancleterre,.""1rAnglais est nôccssairel (Mais dans Ies
group,.rs, il se dit toujours un pcu de françris""") A l0ndrcs, on apprend

à êtrc sûr dc soi, on cornorcnd i?intérôt de 1'Angiais"
L'ob;uctif n?cst pas dt'rbord cr:1turel, car officicllement iL nry a pas de

cours ,r1l?nt dlns ce sens" l"'i,tis pcnd,:nt ltznn$t lc voyage se prâpere, par

1'r prcjvction de dias sur lav vie, sur ltrs rnonrorntr, et lroxamen 6s pâques

pcrrmcù de termincr la p:r6par:,tion : Cès lors on a cnvie de voir ce quron a

eïu0re.

Le deuxiàme objcctif est de rj6couvrir lrAnglcterre, se vie, ses coutumes"
l4a1gr6 1e peu dl6loignement, ctest très diff6rent d'ici.

Q - Comment r6aliser cette d6couoerte ?

R- Ii faut se promeiiiiË ri'âiî-ia-iirü"-ôôiiîil*T"Tî'ribîffiüîi. première ann6e,
nous avons visité un seul Mus6c; ic' British Museum" ceux qui le voulaient
ont en plus visité un muséc de peinture"
A Londres, il faut se promener beeucoup, prendre 1e métro"
Lors du voyage, il y a beaucoup dc temps libren car jtai confiance dans les
61èves qui ne veulent pas Itmettre Ia poissert" tt en fdait iI y a très peu de

tire-au-fl anc"

selon les affinit6s, je forme des qroupoes de côbq éIèves, avec un responsa-
b1e; ainsi on peut apprendre à se débrouitler (dans le m6tro p" ex") " C'est
bien plus profit b1e que de se déplacer en un seul groupc" Ctest au res-



ponsable du groupe, par exemple, que je remets r6guliôrement de ltargent, grâ.I7
auquel les éIèves organisent Iibrement leurs repas.

8- tt Ie prix, justement ?

R - cette annêe, 42J0 trs uôigeô'Tüîi-ôîiü':'ôiË, tout compris, dont une excursion
à 0xford; et un spectacle -comédie musicale ou film"
Je ne tolère pas dtexcès d'argent de poche, pour éviter tes inégalités entre

' Ies 6}èves" 
Q- Avez-vous des incidents, des difficultés lors du voyage ?

R - Lrun ou t?autre ennui daiiî'fôî"püü-ËrîoiÇffi;^üî"Ëîur ïffi.s""ËîË'Ëî-.
quron ne laisse pas entrer !

- Quclques gags avec ceux qui n'utilisent pas leurs tickets de métro !

- A propos d'argent, il faut pr6voir un fond pour aider te1 ôIève en difficult6,
si cela se produisait" Mais crest difficile, car Ie budget est calcu1é au
plus justc"

- Autre difficultô possiblc : des doubleurs, parfois, ne s?intègrent pas bien
au gr0upe, parce qulils connaissent d6jà.

Q - une question prj-igy"v*;gl.{q:-hql:,J Londres?
R - Dans un home d'6tudiantô ë;-ni&idôiî;-:'ëî"pi'ffi-ï0nffiî :ïli"Ë"îiüinrnt

(individueiies) sont lou6es pendant les cong6s universitaires"
Les prix sont assez ô1cvés, mais une propret6 et un confott minimurn sont
assurés, et ctest mieux ainsi: on est mieux en forme le lendemain"

0 - Le mode de vie anglais, c?est déroutant pour les
6lëüîs'ï-***

R - Pai^fois, les garçons ne jÿlit pas, au d6but, ct Ie dernier jour ils sont
en pleine forme!

Au point de vue alimentaire, Ie repas Ie plus anglais, crest le d6jeûner :
un vrai rienglish breakfasttr.

Q- Crest toujours une réussite, les voyages à L0ndrcs ?

R - 1 e v o ya s e p 1 a î t s ô n 6 r a I fi ôËi"â-ffi üt""Tiîniôni%* ëi:îüffi ï îË?iî.ïËï;î*
y ont particip6 ont envie de retournet à L0ndres"".
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PARIS : BRIBTS Dt SOUVIl,lIRS"""

D6barqu6s à la garc du Nord après un voy3gc s?ns cncombre, nous prenons Ie
métro vers Monqc" Comme le dirait plus tard notre ami François Istasse,
rrMonge ta soupe et t..is-toi!r?: le voyzge nous avait mis en appétit"
La culture, nourriture de Itcsprit, remplrccrait dès à présent le steek 

"
Dlailleurs, certains stapprôt,:ient à vivre dramour et dteau fr:îchc c:r
llhôtel logeait des ravissantes Gretchen qui nt6taient prs indifiéruntes
à certains !

Première après-midi : lu mus':ée du ?iJcu dc Paumei; , nous fûmes
rrpaum6sr' : il 6tait fcrm6" Iilors Monsieur \,i:,ul6y, toujours plcin de res-
sourcùs, nous prornene de Concorde en Plicc Vendônc, de Piacr, V"ndôme un Prlais-
Royai et de P,rlais4oyal à Notre-Drrlro. Au lieu de visiter Notrc-Damt:, jr, plrtis
en quôtr drun caf6 avec quelques camardes essoiif6s" Si une bière bicn froide
nous rafraîchit, 1e note, e11e, nous glrq: dthorreur. Le mômc soir, aorès un,;

lonquc et n0uvell0 promenede 1c lcng de 1a Seinc, nous ri:gegni0ns nos chambres,
proprement âpuisés I

Lc lendem:in soir, après avoir été impressionn6s ipr l;s lr.lprcs-
sionnistes, après avoir pén6trâ par flots :u lrlusée dc 1l t.4rrine, nous rllions
travcrser l, farneusc Pigalle i Jc dois vous dire que c'ôtait asscz monotone

et peu attrryant: je fus d6çu.

La visite du qu:rtier dçfila Défcnsetr, projcction dans un lutur
que nous ne voudrions pas connaîtrc, nous parut bicn r,,mère" Pour en sortir,
quelques courageux 61àues sc mirent en tête de suivre à picd (me coirez-vous ?)
l"'lonsieur l,/authy" Après un pctit tour à Capoul:dc (cornprenne qui pourra) ,
nous reprrtions vers ]crtPi:lais de 1a Découverterloù un de nos cornprrgnons.

de jèmc Iatine, d6sireux de séduirc, ailait, au hasard d'unr; expérience

dtélectrostrtiquc, inventcr une lirquc à vous faire dri:sscr les cheveux sur
1a tête" Nous terminions La soir6e, bicn ;r55i5, ::u cirque Bouqlione"

Versailles - mcnu du dimanche - est imincnse :rmis pls très
esthétique, à mon goût" Pour 1a petie histoire ; Là, riuelques c0mp:0n0nsr

furieux de stêtrc'ait roulcr cn:nch0t1nt,ln journ::1 inoonistc, sr. mirent
cn tête de le rcvendro 0n se frisant passer pour membrcs detr1l[glise cle

1?Unificationri" Ce fut un joyeux quart d?heure, pas pour tous, clr les
p?uvres français du m6tro ôtaient bien ml Q I'risr: qurnd nous.les rbordionq"

Lt, mômc soir, cÎétait d6jà Itrdieu clu retour i

Nous 6tions hcureux, dravoir bien ri sans doutc, mais aussi cil:ivoir
mis à profit toutcs ccs visites culturekles"

Jacques Renson J sc B
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PARIS MAI V6
Oue de découvertes en quatre jours !'
Il y a certes de quoi avoir une indigestion de mus6es et de monuments, mais

tout compte fait, est-ce que cela ne valait pas Ia peine de continuer à explorer
malgr6 Ia fatigue et 1es pieds endoloris par les km de marche ?

Je retiens en tout cas une chose : crest quril faut parfois frmordre un fa-
meux coup sur sa chiquerrpour srimposer drentrer dans un musée et dten faire Ie
tour avec les yeux ouverts plutôt que de sraffaler sur Ie premier banc venu"

Par exempler le dernier apràsrrridi du voyage, un qroupe srest rendu au Musée

dcs Arts et lvlétiers" Avant drentrer, plusieurs se proposaient de sortir après

une demi-heure dertvisiterr ; iI a ét6 d6cid6 dry rester près de deux heures"""
ct j'ai été frappé de voir à Ia sortie, prrtiquement tout le monde très heureux

de la visite faite !

D6couvrir une ville, c'est bien sûr voir ses monuments, ses quartiers, mais

ctcst aussi rencontrer ceux qui y vivent" Au-delà des conversations avec des

petites-parisiennes-qui-sont-si-Eenti1ies""" plusicurs ont eu I t occasion de con-
verler par exemple avec 1e garçon du restaurantr lvec un camerounais étudiant et
travaillant pour paycr ses 6tudes, avoc une maman qui exposait son point de vue

sur 1r ftagitationrrcstudiantine (son fiis est étudiant à Paris); jc pense éga1e-

ment à ce clochard qui parlait dc la vie à Pnris""" sans cublier Ies longs palabres

avec les aqents de police !

Je ne sais si vous avcz'et'comme moi frapp6s par Ia facilitê et l?intérêt
avec lcsquels 1a personne ainsi rencontrée parlait des conditions de vie, de ses

esp6rances pour une am6iioration de 1a soci6té, comment elle nous posait des

questions" 
" "

Pour beaucoup, jc pu.nse, Paris aura 6té une r6vélation : très marquant a

certainement ét6 ie contraste entre un Iuxe effrén6, d6p1oy6 aux Champs Elysées
par exemple, et Ia pauvreté de certains quertiers ou celle qui se lit sur teat de

personnes cotoyées dans le métro" Oueiqurun rnrl fait ia réflexion : rrquand on voit
cela, on comprend les m:rnifestations, Ics grèves""" qui expriment Ia révolte des

pauvresrl "
R6v6lateur aussi, ces traces de racisme dont nous avons pu ôtre t6moins"". même

dans cette vi1le de Paris où les 6trangers sont omni-présents cependant.

o



Et puis, 1es îtpiquenockettr 
"""ça existe ! Quelques-uns I'ont vérifi6 de

leurs yeux"".

2I

La visite au quartier de la D6fense a suscité en gônéra1 la réaction trVivre

Tàiedans"""jamais !rt Et'pourtant'combien de rrrillions de personnes ne peuvent

vivre que'n1à-dedansrrr

Mais jtarrête ce table"eur car on arriverait trop rapidement à la conclusion :

Pa ris, merveilleux par scs monuments, mais humaincment bien tristc!
Et puisrltheureusement, chez nous, ce ntest pas corntne cela"".rr

Et pourtant, je ressens certains points de comparaison avec des choses qui se

sont passées dans Ie groupe que nous formions" Par exemple, quand nous prenions

Ia libert6 drun quart dtheure de retard, nt6tait-ce pas au mépris des cinquantc

qui devaient nous attendre, ou bien est-ce normal que certains d'entre nous pou-

vaient se payer Ie bistrot (Dieu que c1était cher!) alors que d'autres dcvaient

se contenter de regarder ; que certains ont d6pensé 1000 frs ct plus dtergent de

poche, alors que drautres sont revenus avec sans avoir pratiquement ricn d6pens6 ?

Et cette dame qui a chanEé dc compartiment dlns lc train parce qu?clle en avait
assez drôtre au milieu de notre groupe, ne repr6sente-te-elIe pas un peu lr6tran-
ger que lron rejette

Que de contrastes dans notre petite socirét6 dc cinquante-six voyegeurs

a Parrs !

P"'i" N'allcz pas croire après avoir Iu ccs réflcxions quc je suis rentré de

Perisrd6çu du voyage" Au contraire,.jtai encore les ycux tout illuminês par tou-
tes les bellcs choses que jtai vues, et la tôte pleinc de ces moments merveil-
leux où nous avons pu nous rencontrer un peu plus, apprendre à nous connaître
dans le groupe que nous formions, et en ciehors de celui-ci avec les gens de

Paris" [a place me manque malheureusement pour 6crire toutes les choses rrriches

drespérancet? que jrai pu vivre en ces quatre jours"

, Pour Ies raconter, iI faudrait, je crois, tout un journal"

Jacques Rifon
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PARIS, MAi tg?6
O6jà un premier bilan

P E l'| D A ll T """ Positif :-les visites guidées, qui présentent un plus qrand

intérât, parce qurelles permettent un apprcfondissement"
'-le rapport prix/ produit : le prix du voyage est très

int6reseant en fonction de tout ce quron a fait à

Pari s;

-13 po-ssibt i t6 de ]-gser.-avgc ^quiJl _fgglqi!;
- le beau temps, bien n6cessaire, car les promenades

et visites d'extérieurs sont aussi importantes que

Ies visites"tint6rieurs : mus6es divers;
- enfin -soyons réaiistes- la nourriture, bonne,

mais un peu rêduite pour certains gros app6tits
adolesccnts.

... N6gatif : - trop peu de temps drarrôt e1t1e les visites;
-parfois, des difficultés Otiltantir la confiance entre
certains professeurs et certains 6lèves;

- trop peu de temps libre à consacrer à du

shopping (note du dactylo : sarés acheteurs !)

Après leur voyage du cong6 de I'Ascension, les élèves de Iroisième sc A et B

ont essay6 de tirer quelques conclusions"

I1 nous a semblé que Ie voyage comportait deux terps : avant (préparation),
pendant (ia grand moment!), et quton pouvait aussi envisager certaines modifica-
tions peut4tre utiles pour d,autres voyages à venir. Pour chacun

deux premiers points, nous avons essayé de voir 1e positif et ie négatif,

A V A N T""" Positif : Ia présentation de Paris, de ltesprit parisien et des
dU

Parisiensr""moyen de textes, est apparue comme bonne et serait à reprendre, mais

de façon un peu plus concrète, crest-à-dire à I'aide de textes encorep plus re-
pr6scntati fs

Négatif : trop peu drinformations au niveau de Ia sécurit6 générale,
à dcux points de vue : circulation automobile (dangers d'accidents dus à Ia densi-
té de 1a circulation - nous venions de t'lameur t), gt-qu1si_!circu1at!91lauryine".!t
(j!nqm de reryotl.: ou d'invitations inallelrduel ef ogn|91f].e1 t)



L?AVENIR""T

DE

?1

Pourquoi ne pas organiser un tel voyage vers Ie début de Ilan-
née : cela permettrait aux 6lèvcs de bien se connaître bien
plus tôt ?

Pourquoi pas un voyage un peu plus long : cela allègerait les
horaires, att6nucrait la fatigue et ainsi 1es professeurs et
1cs 61èves pourraicnt rentrer cn classe ttplus fraisrr" Cela

permettrait aussi pendant le voyage môme p1us6téchanqes, et
des 6vqluations,par le groupe, dc ce que lton vivait: ce fut
impossible lors de ce voyage-ci, à cause drun emploi du temps

cnrichissant mais tràs densc, à causc aussi -et surtout?- du

tràs grand nombre de participants"

- Pourquoi ne oas termincr plus tôt ics activités, chaquc jcur,
pour disposr,r cinsi drun sommeil plus long, plus reposant:
bien sûr, nous savons que cela supposerait drabord de Ia part
de tous un consentement plus indiscuta"hle à Ia discipline
personnellc et colDective nécessairc"

- Les sciontifiques quer nous sorrrnüs souhaiteraient, à côt6 des

visites -n6cessaires - de musécs dtert ct drhistoire, des visi-
tes plus longucs et plus nombreuscs de mus6es et centres ssien-
tifiques et techniques"

- 0n pourrait 6galcrnent visiter dcs musécs cn Bclgique, afin
drôtre mieux préparôs aux visitos dcs musées parisiens"

François Istassc I Sc B

Les 61èves dc J L Gr L M, L S, I S A ct S B remercient Mrs les
i:bb6s Poncctct et Rifon, et Mrs Dcpassc, !,Jauthy, Dumont et tJ6nin

de les avoir si gentiment guiC6s"""à picd 1i, plus souvent, dans

Paris, ainsi quc de leur bonne humcur et dc ieur paticnce.".
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